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vous suggérez, et qui pourrait être fait de façon convenable, je crois 
que, comme vous possédez un esprit droit et ouvert à la conviction, 
on pourrait, respectueusement, vous donner un petit conseil, et pour 
votre propre avantage, vous faire connaître quelques faits très utiles 
concernant les habitants de cette Terra Incognita que les hommes 
instruits des autres provinces se sont plu il ignorer.

Et à mes confrères du barreau,—des anciens Montréalais et des 
Torontoniens,—qui trouvent il redire et qui profèrent de persistants 
griefs contre les Français, probablement parce qu’ils sont à la 
recherche d’un cri de ralliement comme celui-ci : A bas les Cana­
diens-français (4), je leur dirai ceci :

LA MAUVAISE NOTE.

Mes savants amis :
Ce que vous dites aujourd’hui (et ce que toutes les loges de 

l’Onlario disent) c’est le même langage sans tact, offensif, ineffectif 
et méprisable que nous voua avons entendu tenir avant que l’Empire 
ne fut en danger, il y a plus d’un quart de siècle, au sujet de cette 
belle et simple vieille race normande, quand il restait encore une 
génération qui se rappelait la petite rébellion de 1837, qui nous a 
valu des libertés constitutionnelles à nous tous. Car ils furent les 
pionniers du Nouveau-Monde, ces bons vieux descendants de la 
Gaule il qui nous devons, au moins, vous l’admettrez, une couple de 
dettes de gratitude. C’est d’abord la fondation du Canada et la pro­
pagation dans l’Amérique du Nord d’une civilisation ancienne et 
supérieure. Ensuite la conservation pour nous, et pour notre dra­
peau, de cette moitié du continent dans un moment critique pour 
l’Angleterre. Car quand les colonies de la Nouvelle-Angleterre se sont 
révoltées, alors que la Grande-Bretagne était entourée de plus d’en­
nemis que maintenant, ces nouveaux sujets du Canada furent les 
maîtres de la situation et de leurs propres destinées, exactement 
comme les Boors aujourd’hui. Et, comme les partisans de Botha, 
ils furent alors guidés, direz-vous, dans leur loyauté à leur nouvelle 
allégeance par une compréhension intelligente et avertie. S'ils 
n’avaient pas été ainsi guidés, le drapeau étoilé flotterait aujour-

(4) Les expressions en italiques sont reproduites textuellement.


